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Ca y est. Nous y sommes en ce jeudi tant attendu car cet après-midi nous allons 
visiter les Capucins. 
Neuf  personnes dont six prestigieux membres du Groupe A et trois apparatchiks 
du vélo  du Groupe B dont deux Lumineux (Bernard et René) et votre dévoué 
chroniqueur, se réunissent à 8h pour une sortie mouvementée. Avant de partir du 

Garo, nous attendons DD qui fulmine contre la valve d’un Tubeless qui ne se laisse  ouvrir que 
difficilement. Le ciel gronde, fulmine lui-aussi, fait entendre sa rage et nous fait savoir qui est le maître. 
Son haleine humide dont le souffle surprend par sa véhémence, tente de nous 
dissuader de partir. Point n'y fait.  
 
C'est le grand Christian toujours mû par une profonde générosité, qui part en tête 
du peloton et le traine pendant 20 Km face à ce vent déchainé. Les autres sans mot 
dire se planquent  derrière son imposante stature pour éviter d'être confrontés à 
cette résistance qui amoindrirait leurs capacités sportives. Comme le souligne 
Gérard, Christian en a trainé des suceurs de roue aujourd'hui ; Boul Mass, Gérard 
lui-même, DD, Pierre et Paul restent dans son sillage, ce qui donne une indication 
sur la force du vent. 
 

 
Maintenant parlons de DD. C'est le créateur, le réalisateur et le testeur de 
circuits, il connaît tous les "ribins"  de la région. DD était et est toujours 
Chaudronnier dans l'âme, il façonne, donne corps, forme et vie à tout type 
de  bouts de métal. C'est un artiste, un passionné qui aime les choses 
parfaitement réalisées. Dans sa création de circuits, c'est un sage dont la 
parole fait foi.  
Aujourd'hui, il est le seul à connaître le circuit par lequel nous passons. Il 
l'a dans la tête, ce qui effraie un peu ceux qui  trainent. Après Plouarzel, il 
prend le contrôle du groupe et nous mène de côte en côte sur des routes 
inconnues, que dis-je sur  des chemins goudronnés inconnus!!  
Un point sûr, c'est qu'il aime ces pentes ardues qui sont pour lui des 
moments de joie, et pour les plus lourds qui veulent coûte que coûte tenir, 
des moments de grande solitude. D’ailleurs, Paul et lui, qui sont des 
joueurs invétérés, ralentissent avant chaque côte, et dans celle-ci passent 
en trombe devant leurs collègues notamment ceux du Groupe B, rajoutant 
à la difficulté réelle ressentie par les plus lourds un effet psychologique 
induit par leur aisance à gravir ces pentes, avec en prime une difficulté 
subie qui ne fait d'ailleurs que croître avec le cumul de côtes. Si nous ne 
connaissions  leurs grandes sollicitudes, nous pourrions avoir l'impression 
qu'ils sont comme ces chats qui jouent à épuiser  les souris, avant de 
passer à l'acte final. Et les trois apparatchiks du groupe B pourraient avoir 
l’impression d’être  ces souris. 

 
Après Ploumoguer, entre Lambert et Plouarzel, DD trouve encore des côtes, et va jusqu'à nous faire 
monter celle de St Eloi à Lanrivoaré. Puis, par force de conviction, il arrive à entrainer la plupart d’entre 
nous, sauf Bernard et votre serviteur, à grimper Hautacam  (butte appelée ainsi pour la raideur de 
sa  pente) avant Lanrivoaré, qui une fois passé, et avec vent dans le dos,  ravive jusqu'à Milizac, ce 
besoin de vitesse et d'explosion d’émotions trop contenues.  
Là où il est si  fort DD, c'est que tous en redemande. 
Bravo DD et merci pour ton enthousiasme. 
 
C’est avec plaisir que  nous rejoignons les autres groupes pour trinquer ensemble à la 
santé de Jean-Claude car le 28/02 marque à une époque antérieure de quelques années 
sa naissance. Malheureusement, nous sommes rapidement amenés à filer pour rejoindre 
les Capucins. Mais cela fait l'objet d'une autre histoire tout comme le discours que Jean-
Claude ne manquera pas de faire Dimanche prochain pour célébrer son anniversaire.. 
A Dimanche si les conditions le permettent. 
Gérard Houlf 
 

Synthèse de la sortie : 65 Km dénivelé 860 m à la vitesse moyenne de 24 Km/h 


